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Variation mensuelle de l'emploi et taux de chômage

Le Canada a perdu 41 000 emplois, contrebalançant en partie la croissance antérieure

L’économie canadienne a perdu 41 000 emplois (-0,2 %) en juillet, contrebalançant en partie la hausse 
de 83 000 emplois enregistrée en juin. La baisse s’est concentrée dans le secteur du travail à temps plein 
(-51 000; -0,3 %).  

Le taux d’emploi, c’est-à-dire la proportion de la population âgée de 15 ans et plus qui occupe un 
emploi, a reculé de 0,2 % pour s’établir à 60,7 %, en baisse de 0,4 % par rapport au taux de 61,1 % 
enregistré en janvier et février.

Le secteur privé a enregistré une baisse de 39 000 emplois (-0,3 %), compensant en partie la hausse 
cumulée de 107 000 emplois enregistrée en mai et juin. Le secteur public et les travailleurs 
indépendants ont connu peu de changements.

La baisse a principalement touché les jeunes âgés de 15 à 24 ans (-34 000; -1,2 %), un groupe qui a du 
mal à trouver du travail dans le contexte économique actuel. Leur taux d’emploi a baissé de 0,7 % pour 
atteindre 53,6 %, le plus bas depuis novembre 1998 (hors pandémie), et leur taux de chômage a atteint 
14,6 %, le plus élevé pour ce groupe depuis septembre 2010, là encore hors pandémie. Peu de 
changements ont été observés chez les personnes en âge de travailler et celles âgées de 55 ans et plus.

Le taux de chômage est demeuré stable à 6,9 %, le nombre de personnes à la recherche d’un emploi ou 
mises à pied temporairement étant resté pratiquement inchangé par rapport à juin. 

Malgré l’incertitude persistante liée aux tarifs douaniers et au commerce, le taux de mise à pied est resté 
pratiquement inchangé à 1,1 % par rapport au même mois de l’année précédente (1,2 %). 

Parmi les 1,6 million de personnes sans emploi, 23,8 % cherchaient du travail depuis 27 semaines ou plus. 
Il s’agit de la proportion la plus élevée de chômage de longue durée depuis février 1998 (hors pandémie).

Les secteurs les plus touchés ont été ceux de l’information, de la culture et des loisirs (-29 000; -3,3 %), 
de la construction (-22 000; -1,3 %) et des services aux entreprises, des services immobiliers et autres 
services de soutien (-19 000; -2,8 %). Le secteur des transports et de l’entreposage a enregistré une 
hausse de 26 000 (+2,4 %), la première depuis janvier.

L’emploi a diminué en Alberta (-17 000; -0,6 %) et en Colombie-Britannique (-16 000; -0,5 %), tandis 
qu’il a augmenté en Saskatchewan (+3 500; +0,6 %). Peu de changements ont été observés dans les 
autres provinces.

Le salaire horaire moyen a augmenté de 3,3 % (+1,17 $) pour atteindre 36,16 $ en glissement annuel.

Les analystes s’attendaient à ce que l’économie crée 13,5 000 emplois et que le taux de chômage 
grimperait à 7,0 %.
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